
 
 
 
 
Nom : Frantz Schmidt (Kurt Stoiber) 
Né le : 20/04/08  à : Berlin, Union Européenne 
 
18 sur 10… Les médecins n'en revenaient pas.Kurt Stoiber avait certainement la vue la plus 
exceptionnelle de toute la Fédération Europa. C'est tout naturellement qu'il s'est mis au tir dans sa 
jeunesse : à l'arc, à l'arbalète, au fusil, à l'arme de poing, tout y est passé, et il fit la fierté de sa famille, 
soldats racistes de pères en fils (l'idéologie n'y a pas bougé d'un pouce depuis l'arrière-grand-père, 
colonel dans la Waffen SS). 
Après un parcours scolaire écourté pour cause d'entraînement, sa préférence va au tir à la carabine 
20m, dans lequel l'enfant se spécialise dès ses 10 ans. 
Sa coordination et sa perception des modifications climatiques, pouvant modifier la trajectoire d'une 
balle (pression atmosphérique, vent, chaleur, etc.), lui font remporter d'innombrables titres régionaux, 
avant qu'il ne change de club et ne s'attaque à plus haut. Sélectionné dans l'équipe nationale, il 
devient après ses 16 ans quatre fois champion d'Allemagne, deux fois champion d'Europe et deux fois 
champion du monde. 
Son avenir est assuré, mais les couleurs qu'il porte ne lui plaisent plus : le passé de l'Allemagne est 
lourd à porter, et Kurt vit mal son éducation de raciste dans un pays qui l'est également, mais qui s'en 
cache. Les persécutions infligées aux turcs, trop nombreux à son goût, ne peuvent rester cachées 
plus longtemps et l'hypocrisie ambiante fait que la chasse aux skins est décrétée en Allemagne. Plus 
de ratonnades, c'est fini… 
Une grosse occasion va se présenter grâce à un incident : En 2028, aux JO de Dallas, Kurt est le 
premier homme au monde à réussir le score parfait : 600/600. Médaillé d'or, il offre sa victoire à 
l'Allemagne du passé. Son allusion n'est pas passée inaperçue, et l'Etat d'Israël porte plainte contre 
lui. Le Comité Olympique va étouffer l'affaire l'après-midi de la compétition en calmant Israël et faire 
s'excuser Kurt publiquement, en stipulant que ces paroles ont été proférées sous le coup de 
l'exaltation de la victoire. 
 
Ensuite, tout s'enchaîne : un certain Andrew Noone, qui assistait aux épreuves, le contacte dans la 
soirée. Cet homme lui propose un emploi au COPS, une unité d'élite qu'il souhaite créer, ayant bien 
compris que le retour de l'enfant prodigue en Allemagne, devenue terre d'hypocrisie, serait complexe. 
Stoiber est décidé par sa conviction que l'Union Européenne ne mène à rien, par l'omniprésence des 
turcs en Allemagne et parce que sa famille ne veut pas évoluer : elle pratique en effet le racisme 
"ancienne génération", qui n'a plus beaucoup de temps devant lui. 
 
Kurt Stoiber est officiellement décédé le soir de sa victoire olympique, renversé par un 38 tonnes, 
alors qu'il sortait ivre d'un bar. En Allemagne, il a eu droit à des victoires nationales, lui qui quelques 
heures plus tôt, avait choqué toute la population par des paroles jugées trop "subversives". Il prit le 
nom de Frantz Schmidt, en hommage à son arrière-grand-père qui avait si bien servi le IIIème Reich, 
et qui portait le même prénom. 
 
Pendant un an et demi, Frantz alterna les formations COPS avec les cours de tir qu'il donnait à 
l'académie du LAPD, histoire de rembourser sa "mort". 
Il rencontra 6 mois après son arrivée Helena Keuber, 20 ans, au beau milieu de la fosse d'un concert 
hard-rock. Le courant passa tout de suite très bien et il lui servit la version officielle : il était un immigré 
allemand venu tenter sa chance en Californie, et il comptait accomplir un rêve de gosse et rentrer 
dans l'élite de la police. En l'occurrence, les COPS. Conquise dès le premier instant (et parce qu'il 
était allemand), elle ne posa pas davantage de questions. Frantz habite la maison des parents 
d'Helena, qui l'apprécient beaucoup. 
 
Juin 2030 : l'année académique s'achève, tu as été reçu à tes examens tu as remboursé ta dette et tu 
vas enfin pouvoir prendre du service. 
 
 
Logement : 



On peut dire que Frantz a de la chance d'être tombé sur Helena : ses parents habitent au cœur de 
Beverly Hills dans une grande villa. Toute l'aile gauche du bâtiment est réservée à leur fille unique et 
son chéri (environ 150 m² juste pour eux). Rien ne manque dans cette baraque : la bonne humeur y 
est toujours au rendez-vous, tout comme la bière, dégustée avec beaucoup de plaisir entre futur 
gendre et futur beau-père. 
 
Le père : 
Peter Keuber, la cinquantaine, cheveux poivre et sel coupés à la brosse, menton carré, a tout d'un 
soldat. Il est le bras droit du colonel Chambling, un vétéran de la troisième guerre du Golfe, qui dirige 
d'une main de fer l'organisation les "fils de Sam" (Sam's Sons ou SS). Leur raisonnement est le 
suivant : la police ne peut plus faire son travail, aidons-la à faire le ménage. 
Devant les caméras, ils aident les enfants à traverser, font des conférences anti-drogues, etc. 
Dans les faits, ils possèdent un camp d'entraînement et organisent des descentes musclées dans les 
ghettos, ne possèdent qu'un millier d'adhérent, mais possèdent en sous-main une trentaine de milices 
plus ou moins radicales, qui agissent, parfois, main dans la main avec la police locale. Les fils de Sam 
ont une bonne image auprès des médias et des petits manuels circulent : "Comment reconnaître un 
malfrat ?" ; Evidemment, la réponse est que le gentil est blanc, et que le noir est à abattre… 
Peter Keuber n'a guère d'estime pour le Ku Klux Klan, qu'il considère dépassé, mais aimerait quand 
même bien pouvoir récupérer ses membres… 
Par contre, on peut se demander comment ce concessionnaire de 4x4 a pu se bâtir une si belle 
maison avec piscine au beau milieu de Beverly Hills, en pleine crise de l'automobile… 
 
La fille : 
Helena est blonde et a les yeux bleus. Une aryenne, une vraie : la fierté de son père. 1 m 70, 55 kilos, 
90 C, une véritable bête de sexe, elle a tout pour faire exploser le caleçon d'un homme normalement 
constitué. Fan de hard, de hard-rock, de cuir et de son mec, elle semble parfaite. Enfin, pas 
complètement. Le jour, elle suit des cours de droit pour faire plaisir à son papa, mais prend un peu 
d'héro pour se donner du courage. Pour l'instant, elle surnage, mais qu'elle veille à ne pas dépasser 
les doses prescrites par son dealer de la fac. 
 
L'oncle : 
Hans Hasenhauer est le frère de Judith Keuber, la mère d'Helena. Il est grand et sec, ne parle jamais 
pour ne rien dire, et semble toujours réfléchir à comment il pourrait entuber son prochain. Son regard 
sournois caché derrière ses lunette rondes n'a pas fini d'effrayer les golden-boys de la bourse. Il est 
un magnat de la finance, jonglant entre les actions, entouré d'une armée de notaires, de juristes et 
d'avocats. On murmure qu'une vingtaine de boîtes lui appartiennent, uniquement en Californie. On ne 
parle pas du reste. Il entretient avec Frantz des relations froides et crispées, mais cordiales, mais il 
paraît que Hans n'a jamais beaucoup parlé. Frantz a de la chance : Hans lui parle, au moins, même si 
ce n'est que pour lui parler de la bourse devant une bonne Warsteiner. 
 
Possessions : 
Rien. Absolument rien. Si, tes fringues, une Harley offerte par la famille Keuber pour ton anniversaire 
et une yes-card récupérée sur le cadavre qui a servi à te remplacer sous un camion, et que Noone t'a 
offerte. Tu vis aux frais de la famille Keuber, qui a bien voulu t'accepter. Alors il faut se tenir à carreau. 
 
Money Money Money : 
Gains mensuels : salaire (1530$) 
Dépenses mensuelles : bouffe (420$, et oui, en Allemagne on prend l'habitude de bien bouffer, et la 
bonne bière est pas donnée non plus), logement (0$), assurance du LAPD (60$), frais d'entretien 
moto (130$) 
Reste mensuellement, en moyenne : 920$ 
 
Auteur : Père Carmody (pere_carmody@cerbere.org) 
 
 

 


